
 
 

 
FOIRE AUX QUESTIONS : 

 

«Comment entrer en contact avec les morts ? » 
  
 Voilà une question importante pour nous, les vivants, et voilà pourquoi certaines personnes, 
pour y répondre, essayent de « faire tourner les tables ». Ces personnes disent qu’elles appellent les 
esprits.  
 Je pense à cette jeune fille de 14 ans qui me disait un jour tout naturellement : « J’invoque les 
esprits car je veux entrer en contact avec mon grand-père. Je ne l’ai connu que trop peu. Je veux lui 
parler. » 
 Ce que cette jeune fille exprimait, c’était son désir de rencontrer encore son grand-père alors 
qu’il était mort. Cette question ne concerne pas que les jeunes, elle nous concerne tous. Nous ne 
pouvons pas nous résoudre à la mort de ceux que nous aimons et qui nous aiment. Nous voulons rester 
avec eux, savoir où ils sont, savoir s’ils vont bien. 
 Que deviennent-ils ? Où vont-ils ? Est-ce que nous allons nous revoir ? Nous avons tant besoin 
d’eux ! 

 La mort n’arrête pas l’acte créateur de Dieu. Dieu est Créateur. Il nous donne la vie et Il nous 
crée les uns avec les autres.  

Que dit l’Eglise ? 

 JESUS est ressuscité par son Père dans l’Esprit Saint le jour où le tombeau est découvert vide, 
puis JESUS apparaît à ses amis pendant 40 jours pour montrer qu’Il est vraiment vivant, que ce n’est 
pas une illusion. Pour cela, il mange avec eux, leur parle, se fait toucher. Puis Il entre dans son 
Royaume, mais Il reste présent d’une façon invisible. Il laisse sa nouvelle présence : la présence 
eucharistique. JESUS nous promet l’immortalité, le Royaume dans lequel Il nous prépare une place. 
Dieu nous demande de lui faire confiance, Il ne nous abandonne pas, Il est « avec nous jusqu’à la fin 
des temps. » 
 Ceux qui son morts ne nous quittent pas ; ils sont là d’une manière nouvelle ; ils sont avec 
nous pour toujours puisque nous sommes créés par Dieu pour vivre les uns avec les autres. Mais le 
fossé entre les vivants et les morts est-il si grand qu’il n’y ait plus aucune communication entre nous ?  

• « Dans le judaïsme ancien, il existait déjà une croyance selon laquelle on pouvait venir en aide 
aux défunts par la prière (voir le 2ème livre des Maccabées) 

• La pratique correspondante a été adoptée très spontanément par les chrétiens. Grâce à 
l’Eucharistie, la prière et l’aumône, ‘repos et fraîcheur’ peuvent être donnés aux âmes des 
défunts. Que l’amour puisse parvenir jusqu’à l’au-delà, que soit possible un mutuel donner et 
recevoir, dans lequel les uns et les autres demeurent unis par des liens d’affection au-delà des 
limites de la mort, cela a été une conviction fondamentale de la chrétienté à travers tous les 
siècles et reste aussi aujourd’hui une expérience réconfortante. Oui, nous sommes liés, reliés, 
nos existences sont en profonde communion entre elles. Elles sont reliées l’une à l’autre, au 
moyen de multiples interactions. Nul ne vit seul, nul ne pèche seul, nul n’est sauvé seul. 
Continuellement, la vie des autres entre dans ma vie, en ce que je pense, je dis, je fais, je 
réalise. Et ma vie entre dans celle des autres : dans le mal comme dans le bien. Ainsi, mon 
intercession pour quelqu’un n’est pas du tout quelque chose qui lui est étranger, extérieur, pas 
même après la mort. Il n’est jamais trop tard pour toucher le cœur de l’autre, et ce n’est jamais 
inutile. » Benoît XVI in 
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